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La Foi nous apprend que les maladies, les afflic
tions et la mort sont les funestes suites et les terribles

effets du péché. Ce sont d’ailleurs ou des châtimens
ou des épreuves que le Seigneur nous ménage pour
nous ramener et nous attacher à lui.

C’est principalement dans ces circonstances dou
loureuses et pénibles à la nature que le Chrétien
souffrant et affligé doit rentrer en lui-même, im
plorer avec confiance la miséricorde de Dieu par des
prières ferventes, recourir aux saintes larmes de la
pénitence, faire l'aumône, et surtout accomplir avec
plus de fidélité les divins préceptes du Seigneur et
ceux de son Eglise.

En effet ce serait tenter Dieu, se tromper soi-
même et tomber dans l’erreur, que de prétendre
obtenir les grâces et les faveurs du Ciel lorsqu’on
néglige les devoirs nécessaires au salut, et que l’on
s’obstine à croupir dans l’état du péché.



Or, d’après ces principes enseignés par l’Eglise
universelle , il est recommandé à tout voyageur in
firme de sanctifier son pèlerinage à Saint-Philibert
de la manière suivante, savoir :

1. ° On doit avoir soin de faire ce voyage, et tout au
tre de dévotion, en commençant par mettre en ordre
sa conscience au moyen d’une sainte confession, sui
vie, autant que possible, d’une communion fervente.

2.° Pendant le cours de la neuvaine que l’on fera
à l’honneur du Saint dont on réclame la protection ,
le malade récitera chaque jour des prières de péni
tence , telles que les Psaumes de la pénitence , les
Litanies des Saints, la prière pour implorer la mi
séricorde de Dieu, c’est-à-dire le Domine, non se-
cundùmen français, ou le Chapelet et cinq Pater et
cinq Ave, Maria, pour ceux et celles qui ne savent
pas lire, dans les sentimens de conformité et de rési
gnation à la volonté de Dieu.

5.° On aura soin de réciter ces mêmes prières, et
plus spécialement la prière à saint Philibert, devant
l’autel ou l’image de ce saint protecteur, à chaque
voyage que l’on fera, et de déposer au tronc de ladite
chapelle une aumône selon son pouvoir.

4.° Les voyageurs ou pèlerins pourront à chaque
voyage, si leur dévotion les y porte, se faire dire
l’Evangile d’usage, et laisser entre les mains du
Pasteur du lieu l’honoraire d’une ou de plusieurs
Messes qui seront célébrées à leur intention.

Ils se feront en outre un devoir d’assister à cet

auguste sacrifice au moins chaque jour de la neu
vaine dans leur paroisse respective, avec une mor
tification , ou même un jeûne , selon leurs forces.

5'.° Chaque voyageur ou pèlerin se munissant d’eau
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puisée à la fontaine même de Saint-Philibert, aura
6oin de la faire bénir, avec les linges ou tout autre
vêtement servant au malade; et, lorsqu’il n’y aura

pas d’Kcclésiastique à Saint-Philibert, ces bénédic
tions se feront dans l’église principale de Gevrey.

G.° Tous les voyageurs infirmes qui viendront dé
votement visiter l’église ou chapelle de Saint-Phili
bert sont prévenus qu’outre les prières générales qui
se font chaque Dimanche et Fête, à leur intention,
dans la susdite église et dans celle de Gevrey, il y
en aura de particulières en faveur de ceux et de celles
qui, par une charité généreuse, feront des dons par
ticuliers pour l’entretien de ladite chapelle et de l’é
glise du lieu.

7. ° Les voyageurs ou pèlerins sont également pré
venus que la Messe paroissiale de l’église Saint-Phi
libert, annexe de Gevrey, demeure fixée à sept heures
du matin en été, et à huit en hiver , excepté le lundi
de Pâques et le vingt août, jour de la Fête patronale
de Saint-Philibert, qu’elle se dit à dix heures du ma
tin, et les Vêpres de ces deux mêmes jours à trois
heures de l’après-midi, avec bénédiction du très-saint
Sacrement.

8.° Désormais toutes les personnes qui, par dévo
tion, désireront appartenir à la Confrérie de Saint-
Philibert , pourront s’en faire enregistrer lors de leur
voyage, moyennant un franc une fois payé, après
quoi ils ne paieront plus, pour les années suivantes,
que la rente annuelle de vingt-cinq centimes ou cinq
sous.

9.° Le présent Réglement, avec l’Image de saint
Philibert, se trouvera à Saint-Philibert, chez l’Ins
tituteur, et à la Cure de Gevrey, pour la facilité de?
pèlerins qui désireront se les procurer.
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PRIÈRE A SAINT PHILIBERT,
Dont la mémoire est honorée cl’une manière

particulière dans l’Eglise de Georey 3 et
plus spécialement dans la Chapelle de
VEglise Saint-Philibert qui en dépend.

Grand et illustre Saint, pénétré de la foi la plus
vive , je m’adresse à vous avec confiance, et je vous
supplie, par les mérites infinis de Notre-Seigneur
Jésus-Christ, de présenter à Dieu mes vœux et mes
désirs, pour qu’avec l’esprit de mortification, de pé
nitence et de soumission entière à la volonté de Dieu,
dont vous m’avez donné de si grands exemples lors
que vous étiez sur la terre, j’obtienne, par votre in
tercession, la guérison de mes infirmités, tant spiri
tuelles que corporelles. Ainsi soit-il.

Pater noster. Are, Maria. Gloria Patri.

Seigneur, si vous le voulez, vous pouvez me guérir!

Saint Philibert, priez pour nous; saint Louis,
saint Agnan, saint Marcon, et vous tous Saints et
Saintes du Ciel, intercédez pour nous. Ainsi soit-il.

Quarante jours d’indulgence sont accordés, par
Monseigneur l’Evêque de Dijon, aux personnes qui,
le lundi de Pâques, et le vingt août, jour de la Fête
de Saint-Philibert, ou un des huit jours qui suivent
ces deux époques, visiteront la chapelle dédiée à
saint Philibert, ety réciteront dévotement devant son
image la prière ci-dessus.

Quarante jours d’indulgence sont pareillement
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accordés aux personnes qui, le second Dimanche
après Pâques, et le dernier Dimanche du mois d’août,
confessées et communiées, réciteront la prière ci-
dessus devant l’image de saint Philibert.

Noirs , Evêque de Dijon , désirant favoriser , autant
qu’il est en nous, tout ce qui peut contribuer à accroî
tre la piété des Fidèles, avons approuvé etapprouvons
la dévotion à saint Philibert, avec la prière ci-dessus,
et permettons à M. Tombret, Curé de Gevrey, de la
faire imprimer.

Dijon, le 51 juillet 1854.

Manière de faire la Neuvaine à Saint
Philibert.

Chaque jour commencez par la prière à saint
Philibert; puis ajoutez un Psaume de la Pénitence,
avec l’Oraison qui est à la suite , ce qui vous con
duira jusqu’à sept jours; le huitième récitez les Li-
tauies des Saints, avec les Oraisons qui sont à la
suite; et le neuvième jour récitez la Prière ou Pa
raphrase à la sainte Vierge , en commençant par la
prière à saint Philibert, qui doit toujours précéder les
prières que l’on fera chaque jour de la neuvaine.
Quant à ceux qui ne savent pas lire, ils peuvent
remplacer ces prières par la récitation du Chapelet,
avec cinq Pater et cinq Ave, Maria, chaque jour
de la neuvaine.

APPROBATION

DE MONSEIGNEUR L’ÉVÊQUE DE DIJON.

-j- CLAUDE, Evêque de Dijon.

/ shi.w:



PSAUMES DE LA PÉNITENCE.

PSAUME G.

Seigneur, ne me reprenez pas dans votre fureur;
ne me châtiez pas dans votre colère.

Ayez pitié de moi, car je suis faible ; guérissez
moi, Seigneur, car mes os sont ébranlés.

Mon ame est saisie de trouble ; mais vous, Seigneur,
jusqu’à quand tarderez-vous à me secourir?

Jetez les yeux sur moi, Seigneur, et délivrez mon
ame; sauvez-moi par votre miséricorde.

Car on ne se souvient point de vous parmi les
morts : est-il quelqu’un qui célèbre vos louanges
dans l’enfer ?

Je m’épuise à force de gémir; toutes les nuits je
baigne mon lit de mes larmes, et je l’arrose de mes
pleurs.

Mes yeux sont éteints par la douleur; je ne fais
que vieillir au milieu de mes ennemis.

Tous tous qui êtes des ouvriers d’iniquité, retirez-
vous de moi : car le Seigneur veut bien écouter la
voix de mes pleurs.

Le Seigneur écoute ma prière ; le Seigneur veut
bien avoir égard à mes plaintes.

Tous mes ennemis seront couverts de confusion

et saisis d’une extrême frayeur; ils vont disparaître
et être couverts de honte.

Gloire au Père, etc.
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PRIERE.

Nous vous supplions, Seigneur, de ne nous pas
reprendre dans votre fureur, et de ne pas permettre
à votre colère de s’embraser contre nous; mais châ-
tiez-nous dans votre bonté, pour nous faire perdre
l’habitude du péché, de peur que, nous punissant
dans toute la rigueur, vous ne nous réduisiez à rien :
ayez donc pitié de notre faiblesse; remédiez aux.
maux de vos serviteurs, et, voyant que nos péchés
nous jettent dans le trouble, rendez-nous le calme
et la paix, en nous faisant miséricorde; Par J.-C. ,etc-

PSAUME 31.

Heureux ceux dont les fautes sont pardonnées, et
dont les péchés sont remis.

Heureux l’homme à qui le Seigneur n’impute
point son iniquité, ou de qui le Seigneur a oublié le
péché et dans l’esprit duquel il n’y a point de dégui
sement.

Pendant que j’ai gardé le silence, mes os s’affai
blissaient à force de jeter des cris durant tout le jour.

Car jour et nuit votre main s’appesantissait sur
moi, et ma vigueur se desséchait comme l’herbe du
rant les chaleurs de l’été.

Enfin je vous ai confessé mon péché, et je n’ai
plus tenu mon iniquité secrète.

J’ai dit : Je confesserai contre moi-même mon ini

quité devant le Seigneur ; et vous m’avez pardonné
la malice de mon péché.

C’est ce qui portera tous ceux qui seront prévenus
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cle votre miséricorde, à vous adresser leurs prières ,
pour trouver grâce devant vous.

Aussi quelque grand que soit le débordement des
eaux, elles n’approcheront pas jusqu’à eux.
\ ous êtes mon asile contre les maux qui sont venus

fondre sur moi; vous me ferez chanter des cantiques
en actions de grâces de ma délivrance.

Je vous donnerai de l’intelligence, et je vous ensei
gnerai le chemin que vous devez suivre; j’aurai tou
jours l’œil sur vous.

.Ne devenez pas semblables au cheval et au mulet,
qui n’ont point d’intelligence,

Et dont il faut serrer la bouche avec le mors et la

bride pour s’en faire obéir.

Les fléaux de l’impie sont en grand nombre; mais
la miséricorde du Seigneur protégera ceux qui
mettent leur confiance en lui.

Justes, réjouissez-vous dans le Seigneur, et tres
saillez de joie; chantez ses louanges, vous tous qui
avez le cœur droit.

Gloire au Père.

PRIÈRE.

Accordez-noüs, s’il vous plaît, Seigneur, la rémis
sion de nos péchés, vous qui rendez heureux ceux
à qui vous les avez pardonnes; soyez notre aide
contre les maux qui nous pressent et qui vont nous
perdre, vous qui êtes l’auteur de la vraie liberté; et,
comme nous sentons tous les tléaux et toutes les

plaies que nos péchés nous attirent, faites que , met
tant notre confiance en vous, nous ressentions les1
effets de votre divine miséricorde; Par J.-C., etc.



PSAUME 57.

Seigneur, ne me reprenez pas dans votre fureur,
et ne me châtiez pas dans votre colère.

Je suis tout percé de vos flèches; votre main s’est
appesantie sur moi.

Votre colère ne laisse rien de sain dans ma chair;

la vue de mes péchés ne laisse aucune paix, dans
mes os.

Mes iniquités se sont élevées par dessus ma tête:
elles sont comme un pesant fardeau qui m’accable.

La pourriture et la corruption se sont formée dans
mes plaies, à cause de ma folie.

Je suis tout courbé et tout abattu; je marche tout
le jour plongé dans la douleur.

Mes flancs sont pleins d’un feu qui me dévore;
il n’y a rien de sain dans ma chair.

Je suis tout languissant et tout brisé; la douleur
dont mon cœur est pénétré me fait pousser des rugis-
sernens.

Seigneur, tous mes désirs vous sont connus, et
mes gémissemens ne vous sont point cachés.

Mon cœur est dans le trouble; mes forces m’aban

donnent ; mes yeux sont éteints, je suis comme si je
n’en avais plus.

Mes amis et mes proches se sont retirés de moi,
à la vue de mes plaies; ceux qui m’étaient le plus
attachés se sont éloignés de moi.

Ceux que leur devoir attache à ma personne se
sont éloignés de moi; et ceux qui haïssent ma vie
se sont efforcés de me la ravir.



10 I#

Et, dans le dessein de me nuire, ils m’ont accusé
faussement, et ont cherché, sans se lasser, les mo
yens de me perdre.

Pour moi, je suis comme un sourd cpii n’entend
point; je n’ouvre non plus la bouche que si j’étais
muet.

Je suis comme un homme qui n’a point d’oreilles
pour entendre, ni de langue pour répondre.

Mais, Seigneur, vous êtes ma ressource; c’est vous,

Seigneur mon Dieu, qui répondrez pour moi.

Ce que je demande, c’est que je ne leur sois pas
un sujet de joie; ils triomphent déjà , en voyant que
je chancelle.

Je suis préparé au châtiment; la cause de mes
maux m’est toujours présente.

Car je reconnais publiquement mon iniquité; je
ne perds point le souvenir de mon péché.

Cependant mes ennemis sont pleins de vie et de
force, et le nombre de ceux qui me haïssent sans
sujet croît tous les jours.

Ils rendentle mal pour le bien; ils s’élèvent contre
moi, parce que j’aime la justice.

Seigneur, ne m’abandonnez pas; mon Dieu, no
vous éloignez pas de moi.

Hâtez-vous de me secourir, Seigneur, qui êtes
mon salut.

Gloire au Père , etc.

PRIÈRE.

Seigneur, tous nos désirs vous sont connus, et nos

gémissemens ne vous sont point cachés. Accordez'
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nous donc, s’il vous plaît, ce que nous désirons, et
pardonnez-nous ce que nous avons fait; que nos dé
sirs ne soient pas sans fruit, ni nos péchés sans ré
mission; c’est la grâce que nous vous demandons;
Par J.-C. N. S.

PSAUME 50.

Ayez pitié de moi, mon Dieu, selon l’étendue de
votre miséricorde.

Effacez mes offenses selon la grandeur et la multi
tude de vos bontés.

Lavez-moi de mon iniquité de plus en plus, et
puriflez-moi de mon péché.

Car je reconnais mon crime, et mon péché m’est
toujours présent.

C’est contre vous, contre vous seul que j’ai péché,
j’ai fait le mal devant vos yeux.; mais soyez reconnu
fidèle dans vos promesses , et irréprochable dans vos
jugemens.

Vous savez que j’ai été engendré dans l’iniquité,
et que ma mère m’a conçu dans le péché.

Mais vous aimez la vérité; vous m’enseignez au
fond du cœur la véritable sagesse.

Purifïez-moi avec l’hysope, et je serai pur; lavez-
moi , et je deviendrai plus blanc que la neige.

Faites-moi entendre une parole de consolation et
de joie; et mes os, qui sont brisés, tressailleront d’a-
légresse.

Détournez vos yeux de dessus mes péchés, et ef
facez toutes mes iniquités.

Créez en moi, ômon Dieu! un cœur pur, et renou
velez l’esprit de droiture au fond de mes entrailles.

JVe me rejetez pas de votre présence, et ne retirez
pas de moi votre Esprit saint.
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Rendez-moi la joie de votre assistance salutaire,

et inspirez-moi un esprit de force qui me soutienne
dans le bien.

J’enseignerai vos voies à ceux, qui s’égarent, et
les pécheurs se convertiront à vous.

O D ieu! ô Dieu, mon Sauveur! pardonnez-moi le
sang que j’ai répandu, et ma langue publiera avec
joie votre justice.

Seigneur, ouvrez mes lèvres, et ma bouche an
noncera vos louanges.

Si vous vouliez des sacrifices, je vous en offrirais;
mais les holocaustes ne sont pas ce que vous de
mandez.

Le sacrifice que Dieu demande est un esprit pé
nétré de douleur : ô Dieu ! vous ne mépriserez pas
un cœur contrit et humilié.

Par un effet de votre bonté, répandez, Seigneur,
vos bénédictions sur Sion, et bâtissez les murs de
Jérusalem.

Alors vous agréerez les sacrifices d’expiations,
les holocaustes et les offrandes; alors on vous offrira
des victimes sur votre autel.

Gloire au Père, etc.
trière.

Dieü en trois personnes, dont le nom est ineffable,
et la miséricorde infinie, qui, en purifiant ce qu’il y
a de plus caché et de plus profond dans nos cœurs,
nous rendez pins blanc que la neige : renouvelez,
s’il vous plaît, votre Esprit-Saint au fond de nos
entrailles, afin que nous puissions publier vos lou
anges; fortifîez-nous par l’esprit de droiture et d une
vraie piété, afin que nous méritions d’ctre admis
pour jamais dans la Jérusalem céleste; Par N. S. J.-C.



H l3
PSAUME 101.

Seigneur, écoutez ma prière, et que mes cris s’é
lèvent jusqu’à vous.

Ne me cachez pas votre visage; prêtez l’oreille à
ma voix dans l’aflliction où je suis.

J’implore votre assistance, hâtez-vous de m’e
xaucer.

Mes jours s’évanouissent comme la fumée; mes os
sont desséchés comme du bois à prendre feu.

Mon cœur est sec comme l’herbe frappée par l’ar
deur du soleil, parce que je néglige de prendre de
la nourriture.

A force de gémir , mes os se sont collés à ma peau.
Je suis devenu semblable au pélican du désert,

et aux hibous qui habitent les lieux solitaires.
Je passe la nuit dans les veilles, je suis comme un

passereau qui est seul sur le toit d’une maison.
Tous les jours mes ennemis me couvrent d’op

probres; ceux même qui me louaient me chargent
d’imprécations.

Je mange la cendre comme le pain, et je mêle mou
breuvage avec mes larmes,

A la vue de votre indignation et de votre colère ;
et parce qu’après m’avoir élevé, vous m’avez ren
versé par terre.

Mes jours passent comme l’ombre ; je sèche comme
l’herbe.

Pour vous, Seigneur, vous demeurez à jamais;
la mémoire de votre nom passera dans tous les âges.

Levez-vous, et ayez pitié de Sion : le temps est
venu d’avoir compassion d’elle, le temps que vous
avez marqué est venu.

Ses pierres sont toujours chères à vos serviteurs,
et ils sont attendris sur ses ruines.
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Les nations, Seigneur, révéreront votre nom,
et tous les Rois de la terre respecteront votre gloire.

Lorsque le Seigneur aura rétabli Sion, et qu’il s’y
sera fait voir dans sa gloire.

Lorsqu’il aura eu égard à la prière des humbles,
et qu’il aura fait attention à leur demande.

Ceci sera écrit pour les générations à venir, et le
peuple qui sera créé alors louera le Seigneur,

De ce qu’il aura jeté les yeux du haut de son Sanc
tuaire, et que du Ciel il aura tourné ses regards vers
la terre,

Pour écouter les gémissernens des captifs, et pour
délivrer les enfans de ceuxqui ont été mis à mort.

Afin qu’ils célèbrent le nom du Seigneur dans Sion,
et ses louanges dans Jérusalem.

Alors les peuples et les Rois se réjouiront ensemble
pour servir le Seigneur.

Dans l’attente de ce coup de votre puissance, votre
serviteur vous a dit : Apprenez-moi le peu de jours
qu’il me reste à vivre.

Ne me retirez pas du monde, ô mon Dieu! au mi
lieu de mes jours , vous dont les années sont de tous
les âges.

C’est vous, Seigneur , qui avez anciennement fondé
la terre ; les cieux sont l’ouvrage de vos mains.

Ils périront, et vous demeurerez; ils vieilliront
tous comme un vêtement, et vous leur ferez changer

de forme comme un manteau, et ils seront changés.
Mais pour vous, vous serez toujours le même, et

vos années ne finiront point.
Faites donc trouver une demeure aux enfans de

vos serviteurs, et que leur postérité y soit établie en
votre présence.

Gloire au Père, etc.
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PRIÈRE.

Seigneur, qui vous laissez fléchir par les prières
de ceux qui implorent votre assistance: écoutez-nous,
s’il vous plaît, et voyez l’état de sécheresse où nous
réduisent nos péchés; soulagez-nous par un regard
de votre divine miséricorde. Levez-vous, Seigneur,
et ayez pitié de Sion, puisque le temps est venu de
nous faire miséricorde. Ne dédaignez pas nos faibles
prières, mais recevez favorablement l’humble de
mande que vous font vos pauvres. Ne nous retirez
pas, Seigneur, de ce monde au milieu de nos jours;
mais faites que, tâchant d’atteindre au but qui nous
est marqué, nous achevions notre course dans la
pratique de la vertu, et que, dans le peu de jours que
nous avons à vivre ici-bas sur la terre, nous méri

tions, par de bonnes œuvres, d’obtenir le royaume
éternel de la gloire; Par, etc.

psaume 129.

Je crie vers vous, Seigneur, du fond de l’abîme:
Seigneur, écoutez ma voix.

(lue vos oreilles soient attentives à la voix de ma

prière.
Seigneur , mon Dieu, si vous tenez un compte

exact de nos iniquités, qui pourra subsister devant
vous?

Mais vous êtes plein de clémence ; et à cause de
votre loi, je vous ai attendu, Seigneur.

J’attends le Seigneur, mon ame l’attend; je mets
ma confiance en sa parole.

Mon ame attend le Seigneur depuis le point du
jour jusqu’à la nuit, mais avec plus d’ardeur que
les sentinelles n’attendent le lever de l’aurore.
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Qu’Israè’l attende le Seigneur: car le Seigneur est
plein de miséricorde, et l’on trouve en lui une rédemp
tion abondante.

Lui-même il rachètera Israël de toutes ses ini

quités.

Gloire au Père, etc.

PRIÈRE.

Que vos oreilles, Seigneur, soient ouvertes à nos
prières, et que nos cris soient tels qu’ils pénètrent
jusqu’à vous, afin que vous daigniez nous entendre,
et que vous ayez la bonté de nous accorder l’effet de
nos demandes; et, comme il y a en vous un fonds iné
puisable de miséricorde, nous vous supplions, ô
Dieu! de ne nous pas traiter selon la mftltilnde de
nos iniquités, mais qu’ayant égard à l’humble aveu
que nous faisons de nos fautes, et au désir sincère

que nous avons de retourner à vous, vous nous ren
diez la vie par un effet de votre infinie bonté; afin
que du fond de l’abîme où nous sommes, nos cris
étant montés jusqu’à vous, et que nous ayant délivrés
de cette vie, vous nous receviez dans les tabernacles

éternels, pouryêtre heureux à jamais; Par J.-C.N. S.

psaume 142.

Seigneur, écoutez ma prière, prêtez l’oreille à mon
humble demande selon votre vérité, exaucez-moi
selon votre justice.

Mais n’entrez pas en jugement avec votre ser
viteur , car nul homme vivant n’est juste devant
vous.

Voilà que mon ennemi poursuit mon ame; il me
tient enseveli sous la terre, il m’oblige à demeurer
comme les morts dans les lieux obscurs.
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Mon esprit est accablé d’ennui; mon cœur est saisi
de trouble au dedans de moi.

Je me rappelle les siècles passés, je réfléchis sur
toutes vos œuvres, je médite sur les ouvrages de
vos mains.

Je lève mes mains ^ers vous, comme une terre
sèche et sans ean.

Hâtez-vous, Seigneur, de m’exaucer; mon esprit
tombe en défaillance.

Ne détournez pas de moi votre visage, autrement
je serais semblable à ceux qui descendent dans
Pabîme.

Faites-moi entendre dès le matin la voix de votre

miséricorde, car c’est en vous que j’espère.
Faites-moi connaître la voie par laquelle je dois

marcher; je tiens pour cela mon ame élevée vers
vous.

Sauvez-moi de mes ennemis ; enseignez-moi à
faire votre volonté, parce que vous êtes mon Dieu.

Que votre bon esprit me conduise par un chemin
droit.

Seigneur, rendez-moi la gloire de votre nom;
tirez mon atrie, en vue de votre justice, de la dé
tresse où elle est.

Exterminez mes ennemis par votre miséricorde;
perdez tous ceux qui affligent mon ame, parce que
je suis votre serviteur.

Gloire au Père.

PRIÈRE.

Daignez, Seigneur, exaucer nos prières, et n’en
trez pas en jugement avec vos serviteurs : car il ne
se trouve dans notre propre fonds aucune justice sur
laquelle nous puissions nous appuyer ; mais nous
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vons regardons comme la source de tout vrai bien,
par qui nous avons la confiance d’être purifiés de
nos pécljps et délivrés de toutes nos peines; Par Jésus-
Christ notre Seigneur.

LITANIES DES SAINTS.

Seigneur, ayez pitié de
nous.

Chr ist, ayez pitié de nous.
Seigneur , ayez pitié de

nous.

Christ, écoutez-nous.
Christ, exaucez-nous.
Père céleste, qui êtes Dieu,

ayez pitié de nous.
Fils, rédempteur du mon-

de, qui êtes Dieu, ayez
pitié de nous.

Saint-Esprit , qui êtes
Dieu,ayez pitié denous.

Trinité sainte, qui êtes un
seul Dieu , ayez pitié
de nous.

Sainte Marie , priez pour
nous.

Sainte Mère de Dieu ,
Sainte Vierge des Vier

ges, —
Saint Michel, >7
Saint Gabriel, g
Saint Raphaël, ^
Saints Anges et Archan- §

ges,
Saints Ordres des Es-o

prits bienheureux, £
Saint Jean-Baptiste,
Saints Patriarches et

saints Prophètes,

Sàint Pierre,
Saint Paul,

Saint André,
Saint Jacques (Zéb.),
Saint Jean, ^
Saint Thomas, 2.
Saint Jacques, S
Saint Philippe, ^
Saint Barthélémy. c
Saint Matthieu,
Saint Simon, o
Saint Thadée, en
Saint Matthias,
Saint Barnabé,
Saint Luc,
Saint Marc,
Saints Apôtres et saints

Evangélistes,
Saints Disciples du Sei

gneur, ï?
Saints Innocens,
Saint Etienne, ^
Saint Laurent, o
Saint Vincent, *5
Saint Fabien et saint g

Sébastien, g
Saint Jean etsaint Paul, *
Saint Corne et saint Da

mien,
Saint Gervais et saint

Protais,
Saints Martyrs,.
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Saint Sylvestre,
Saint Grégoire,
Saint Ambroise,
Saint Augustin,
Saint Jérome, ^
Saint Martin, 2.
Saint Nicolas, S
Saints Evêques et saints-a

Confesseurs, s
Saints Docteurs, ^
Saint Antoine, o
Saint Benoît, £
Saint Bernard,
Saint Dominique,
Saint François,
Saint Philibert,
Saint Louis,
Saint Agnan ,
Saint Marcou,
Saints Prêtres et saints

Lévites,
Saints Religieux et J-J

saints Solitaires, o*
Sainte Anne,
Sainte Marie-Madeleine ,"c
Sainte Agathe, H
Sainte Luce, 3
Sainte Agnès, §
Sainte Cécile, “
Sainte Catherine,
Sainte Anastasie,
Sainte Geneviève,
Saintes Vierges et

saintes Veuves,
Saints et Saintes de Dieu-

intercédez pournous.
O Dieu! soyez-nous favo

rable; pardonnez-nous,
Seigneur.

9

Soyez-nous favorable, ex-
aucez-nous, Seigneur.

Délivrez-nous, Seigneur,
de tout mal.

De tout péché, délivrez-
nous, Seigneur.

De votre colère,

De la mort subite et im- ^
prévue, S

Des embûches du dé-<‘
mon, 5

De la colère, delà haine, £
et de toute mauvaise o

volonté, GO
Des pensées impures,
De la foudre et des tem- 2.

pètes, ^ <§
De la mort éternelle, 2
Par le mystère de votre ?

sainte incarnation,
Par votre avènement,
Par votre nativité,
Par votre baptême et^

votre saint jeûne, 2:
Par votre croix et par

votre passion.
Par votre mort et par ±

votre,sépulture,
Par votre -sainte résur- S

reciïon,''^'" ^
Par votre admirable as- o_

cension, ^
Par l’avènement de 2

votre Saint - Esprit p.
consolateur,

Au jour du jugement,
Ecoutez-nous, Seigneur,

quoique nous soyons
pécheurs.
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Nous vous prions de nous
pardonner , exaucez-
nous, s’il vous plaît.

Nous vous prions de nous
faire grâce, exaucez.

Nous vous,prions de nous
conduire à une véri

table pén itence, exauc.
Nous vous prions de gou

verner et de conduire

votresainte Eglise, ex.
Nous vous prions deinain-

tenir dans votre sacrée

religion le souverain
Pontife et tous les Or
dres de la hiérarchie

ecclésiastique, exauc.
Nous vous prions d’abais

ser les ennemis de la

sainte Eglise, exaucez.
Nous vous prions d’établir

une paix et une concor
de véritable entre les

rois et les princes chré
tiens, exaucez-nous.

Nous vous prions d’ac
corder un esprit de paix
et d’union à. tous les
peuples fidèles, exauc.

Nous vous prions dé nous
affermir et de nous con

server dans la sainteté

de votre service, exauc.

Nous vous prions d’élever
nos esprits vers vous
par des désirs tout cé
lestes, exaucez-nous.

Nous vous prions de ré
compenser nos bienfai
teurs, en leur donnant

les biens éternels, ex.
Nous vous prions de déli

vrer nos aines de la dam

nation éternelle, et cel
les de nos frères, denos
proches et de nos bien
faiteurs, exaucez-nous.

Nous vous prions de nous
donner et de nous con

server les fruits de la

terre, exaucez-nous.
Nous vous prions d’accor

der le repos éternel à
tous les fidèles qui sont
morts, exaucez-nous.

Nous vous prions de nous
accorder toutes nos de

mandes, exaucez-nous.

Fils de Dieu , écoutez-
nous, s’il vous plaît.

Agneau de Dieu, qui ef
facez les péchés du mon
de , pardonnez-nous,
Seigneur.

Agneau de Dieu , qui ef
facez les péchés du mon
de, exaucez-nous, Sei
gneur.

Agneau de Dieu , qui ef
facez les péchés du
monde, ayez pitié de
nous.

Christ, écoutez-nous.
Christ, exaucez-nous.
Seigneur, ayez pitié de

nous.

Christ, ayez pitié de nous.
Seigneur, ayez pitié de

nous.

Notre Père, etc.
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PSAUME 09.

0 Dieu, venez à mon aide.

Hâtez-vous, Seigneur, de me secourir.
Que ceux-là soient confondus et couverts de honte,

qui cherchent à rn’ôter la vie.
Que ceux qui me veulent du mal soient obligés

de retourner en arrière, et qu’ils soient chargés de
confusion.

Que ceux qui me disent des paroles de raillerie
et d’insulte soient renversés aussitôt avec honte.

Mais que tous ceux qui vous cherchent se réjouis
sent en vous et tressaillent de joie; et que ceux qui
aiment le salut qui vient de vous , disent sans cesse :
Que le Seigneur soit glorifié dans sa grandeur.

Pour moi, je suis pauvre et dans l’indigence; ô
Dieu ! aidez-moi.

C’est vous qui êtes mon protecteur et mon libé
rateur : Seigneur, ne tardez pas davantage.

Gloire au Père, etc.

ÿ. Mon Dieu, sauvez vos serviteurs,
y. Qui espèrent en vous.
f. Seigneur, tenez-nous lieu d’une terre, et d’una

forteresse imprenable,
y. Contre les attaques de l’ennemi.
f. Que l’ennemi ne puisse rien contre nous,
p-'. Et que l’enfant d’iniquité ne nous puisse nuire.
f. Seigneur , ne nous traitez pas selon que nos

péchés le méritent;

rz. Et ne nous rendez pas ce que nous avons mérité
par nos offenses.

f. Prions pour notre Pontife N.
9*. Que le Seigneur le conserve; qu’il lui donne la

sainteté de la vie; cpi’il le rende heureux sur la terre,
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et qu’il ne l’abandonne point à la violence de ses
ennemis.

f. Prions pour notre ïloi.

Ri. Seigneur, sauvez le Roi; et daignez nous ex
aucer au jour que nous vous invoquerons.

ÿ. Prions pour les malades, les captifs, les affligés
et les voyageurs.

Ri. Délivrez-les, Seigneur, de toutes leurs afflictions.
ÿ. Prions pour nos bienfaiteurs.
Ri. Daignez, Seigneur, pour la gloire de votre

nom, donner la vie éternelle à tous ceux qui nous
font du bien.

ÿ. Prions pour les fidèles qui sont morts.
$i. Seigneur, donnez-leur votre repos éternel, et

faites luire en eux votre éternelle lumière.

ÿ. Qu’ils reposent en paix.
Ri. Ainsi soit-il.

f. Prions pour nos frères qui sont absens.
Ri. O mon Dieu ! sauvez vos serviteurs qui es

pèrent en vous.

ÿ. Seigneur, envoyez-leur votre assistance de
votre sanctuaire;

Ri. Et votre secours de Sion.

f. Seigneur, écoutez ma prière;
Ri. Et que l’éclat de ma voix pénètre jusqu’à vous.

Oi’oison pour demander le pardon de ses péchés.

O Dieu, qui, par une bonté qui vous est propre, êtes
toujours prêt à faire grâce et à pardonner, recevez
favorablement notre prière, et faites , s’il vous plaît,
que les chaînes du péché qui lient nos âmes et celles
de vos autres serviteurs soient enfin rompues par
la puissance de votre miséricorde infinie.
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Autre pour le même sujet.

Exaucez, Seigneur, les très-humbles prières de
ceux qui s’adressent à vous, et pardonnez les péchés
à ceux qui vous les confessent ; afin que nous rece
vions de votre bonté et le pardon de nos offenses,
et une véritable paix.

P Autre pour le même sujet.
Seigneur, faites paraître sur nous les effets de votre

ineffable miséricorde, afin que vous nous délivriez

de tous nos péchés, et des peines que nous avons
méritées en les commettant.

Autre pour le même sujet.

O Dieu, que les péchés offensent et que la péni
tence apaise ! écoutez favorablement les prières de
votre peuple, et détournez de dessus nos têtes les
fléaux de votre colère, que nous y avons attirés par
nos crimes.

Oraison pour le Pape.

D ieu tout-puissant et éternel, ayez pitié de notre
S.-Père,votre serviteur; conduisez-lepar votre mi
séricorde dans la voie du salut éternel, en lui faisant

désirer, par un effet de votre grâce, ce qui vous est
agréable, et en le lui faisant accomplir de toutes ses
forces.

Pour tous les états différais qui sont dans l'Eglise.
Dieu tout-puissant et éternel , qui conduisez et

sanctifiez par votre Esprit tout le corps de l’Eglise,
exaucez les prières que nous vous faisons pour tous
les ordres différens de sa hiérarchie, afin que, par le
don de votre grâce, tous ses Ministres vous servent
avec fidélité dans le rang et dans l’état auquel vous
les avez placés.
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Oraison pour le Roi.

O Dieo tout-puissant! nous vous supplions que
N., notre Roi, votre serviteur, qui, par un effet de
votre miséricorde, a été chargé du gouvernement
de ce royaume, puisse voir croître en sa personne
toutes les vertus par le moyen desquelles il évite les
monstres des vices, et arrive heureusement à vous,
ô mon Dieu ! qui êtes la vie, la voie et la vérité.

Oraison pour la paix.

O D ieü, de qui procèdent les saints désirs, les
justes desseins et les bonnes actions : donnez à vos
serviteurs la paix que le monde ne leur peut donner;
afin que nos cœurs, étant délivrés de la crainte de nos
ennemis, ne s’appliquent qu’à l’observation de vos
coinmaridemens, et que notre siècle demeure pai
sible sous la proteclion de votre puissance.

Oraison pour demander la pureté de Vaine
et du corps.

Brûlez, s’il vous plaît, Seigneur, notre cœur et
nos reins du feu sacré de votre Esprit, afin que nous
vous rendions un service qui vous soit agréable par
la chasteté de nos corps, et par la pureté de nos
cœurs.

Oraison pour commencer saintement une action.

Seigneur, nous vous supplions de prévenir tontes
nos actions par votre Esprit, et de les conduire en
suite par une assistance continuelle, afin que toutes

nos actions et toutes nos paroles, sortant de vous

comme de leur principe, se rapportent à vous comme
à leur fin.



25 §&

Oraison pour les Morts.

0 Dieo, qui êtes le Créateur et le Rédempteur de
tous les Fidèles: accordez aux aines de vos serviteurs

et de vos servantes la rémission (le leurs péchés,
et faites que, par le secours de la piété de votre Eglise,
elles obtiennent le pardon qu’elles ont toujours
désiré.

Oraison pour les Tirans et pour les Morts.

Dieu tout-puissant et éternel, qui avez un pouvoir
absolu sur les vivans et sur les morts, et qui faites
sentir les effets de votre miséricorde à tous ceux que
vous connaissez devoir être du nombre de vos Elus

par leur foi et par leurs bonnes œuvres; nous vous
supplions humblement, que tous ceux pour qui
nous vous offrons nos prières, soit qu’ils vivent en
core ici-bas dans un corps mortel, ou qu’ils aient été
dépouillés de leurs chairs et qu’ils jouissent d’une
autre vie, obtiennent de votre bonté, par l’interces
sion de tous les Saints , le pardon de leurs péchés ;
Par, etc.

ru Ainsi soit il.

f. Que le Seigneur tout-puissant et tout miséri
cordieux nous exauce.

ru Ainsi soit-il.

f. Que les aines des Fidèles reposent toujours
en paix par la miséricorde de Dieu.

ri. Ainsi soit-il.

Prière pour implorer la miséricorde de Dieu.

Seigneur, ne nous traitez pas comme nos péchés le
méritent, et ne nous punissez pas à proportion de
nos iniquités.
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Seigneur, oubliez nos iniquités passées : que vos

miséricordes se hâtent de nous prévenir; parce que
nous sommes réduits à une extrême misère.

Assistez-nous, ô Dieu notre Sauveur ! Délivrez-

nous, Seigneur, pour la gloire de votre nom, et par
donnez-nous nos péchés à cause de votre nom.

f. Faites-nous sentir, Seigneur, les effets de votre
miséricorde; iy.. Et accordez-nous votre assistance
salutaire.

ORAISON.

O Dieu , qui ne voulez pas la mort, mais la con
version du pécheur : regardez favorablement votre
peuple qui retourne à vous; rendez-le persévérant
dans le bien, et détournez de dessus lui les fléaux

de votre juste colère, nous vous en supplions par
Notre-Seigneur Jésus-Christ, qui vit et règne dans
les siècles des siècles. Ainsi soit-il.

Les Fidèles pourront réciter les Prières suivantes
selon leur dévotion.

Prière ci la sainte Vierge} ou Paraphrase
de ces mots : Monstra le esse Malrem.

O Vierge sainte! je vous dirai sans cesse avec
l’Eglise, la mère commune de tous les fidèles : Mon
trez-vous Mère d’un Dieu Sauveur; mais montrez

en même temps que vous êtes ma Mère : Monstra
te esse Matrem.

O nom qui m’inspire et tout le respect qui vous
est dû, et toute la confiance que vous méritez! O
nom qui est le sujet de mon espérance ! O nom,
ma grande et sûre ressource dans mon malheur !
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Je suis bien indigne de porter le nom de fils, je

le sais, j’en ai perdu tous les sentimens; mais
vous n’avez jamais perdu à mon égard ceux d’une
mère tendre, compatissante et pleine de bonté ! et c’est
ce qui me fait encore prendre la qualité de votre fils.

Hélas! je suis bien ingrat! mais vous êtes ma
mère; je suis un fils rebelle, mais vous êtes ma
mère; je suis un enfant prodigue, mais encore une
fois, vous êtes ma mère, et il n’y en a point qui soit
autant mère que vous.

Non, ce n’est point sur mes mérites que je m’adresse
à vous, c’est uniquement sur votre maternelle bonté.
Vous 11e voyez sûrement rien en moi qui soit digne
de votre bienveillance et qui puisse m’attirer vos
favorables regards : que n’y voyez-vous pas au con
traire qui m’en rende indigne?

A la vérité j’ai péché; mais vous êtes mère de
grâce, Mater dwince yraliœ : j’ai rougi de votre
service; mais vous êtes mère de miséricorde, Mater
misericordice : j’ai négligé votre protection; mais
vous êtes Mère de mon Sauveur, Mater Salvatoris.
Je viens à vous, Vierge sainte, mais je viens à
ma mère ; daignez vous montrer telle à moii égard,
je vous en conjure par le sang que Jésus-Christ a
répandu pour moi; je vous en conjure par le zèle
que vous avez pour les plus grands pécheurs.

Montrez que vous êtes ma mère; Monstra te esse
Matrem : assurez-vous d’une conquête qui est sur
le point de vous échapper; affermissez les sentimens
que vous m’inspirez. Non, il 11e sera pas dit que
je vous aie inutilement invoquée. Vous m’écoutez,
je le sais : la douleur que je commence à ressentir
de mes péchés, ma confiance en vous et en la mi
séricorde de mon Dieu, sont les fruits de votre
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maternelle protection; et c’est ce qui me fait es
pérer qu’une sainte persévérance en sera encore
pour la suite le précieux effet.

Priez donc pour moi, Mère aussi puissante que
bonne; priez pour moi maintenant, aune, à ce mo
ment même où mon cœur semblerait vouloir démen

tir ce que ma langue prononce hautement; à ce mo
ment, dis je, où mes passions, mes tentations
viendraient à se réveiller pour m’entraîner dans de
nouvelles chutes.

Mais c’ed surtout à l’heure de ma mort, ô Vierge
sainte! que je vous prie de montrer que vous êtes
ma mère; à cette heure critique, qui doit décider
de mon éternité, in liorâ mords; à cette heure où
le souvenir de mes iniquités , la crainte d’un ju
gement redoutable même aux âmes les plus justes,
seraient capables de me jeter dans un funeste dé
sespoir; à cette heure fatale, dis-je, montrez-vous
ma mère : Monstra te esse Matrem; recevez alors

mon ame; présentez-la vous-même à mon juge :
obtenez-en la même grâce et les mêmes faveurs pour
moi, que vous avez obtenues pour tant d’autres
pécheurs.

Si j’en s'uis plus indigne qu’eux, je servirai par
là même, ô ma tendre mère! à faire éclater da
vantage et votre pouvoir auprès de Dieu, et toute
votre bonté pour les pauvres pécheurs : Monstra te
esse Matrem. Ainsi soit-il.

P>'ière pour demander à Dieu une conduite

sage et chrétienne clans toutes les actions
de sa vie.

Seigneur tout-puissant et tout miséricordieux,
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faites-moi la grâce de désirer avec ardeur les choses
qui "vous sont agréables, de les rechercher avec pru
dence, de les discerner avec lumière, et de les ac

complir avec une exacte fidélité pour la gloire de
votre saint.nom. Réglez désormais vous-même, ô
mon Dieu! toute ma vie et toutes mes actions. Vous

me commandez d’accomplir ce que vous marquez
dans votre Evangile; donnez-moi le pouvoir de faire
ce que vous désirez que je fasse, et que j’accomplisse
effectivement tous mes devoirs comme je le dois et
selon qu’il est avantageux pour le salut de mon ame.
Que la voie par laquelle je marche vers vous soit
sûre, droite et parfaite; que je me conduise de telle
sorte dans les biens et dans les maux, que je ne m’é
lève point dans les uns, ni ne me laisse point abattre
dans les autres; que je vous rende grâces dans la pros
périté ; que je vous serve avec patience dans l’adver

sité. Faites que je ne me réjouisse ou ne m’afflige de
rien, sinon de ce qui peut m’approcher ou in’éloigner
de vous; que je ne désire de plaire et ne craigne de
déplaire qu’à vous seul. Faites-moi la grâce de ne
rien entreprendre que par un mouvement de charité;
de considérer comme un néant et comme œuvres

mortes toutes celles qui ne regardent point votre ser
vice; de ne point agir par habitude ou coutume; mais
de vous rapporter toutes mes actions avec un zèle
toujours nouveau; que l’amour de votre grandeur et
de votre éternité ine fasse tenir pour viles et abjectes
toutes les choses passagères et périssables d'ici bas;
qu’il me rende chères et précieuses toutes les choses
qui viennent de vous, et vous, ô mon Dieu, plus
que toutes choses.

Faites que tout m’ennuie et me dégoûte sans vous,
que tout me soit insupportable et odieux hors de
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vous; que je trouve un plaisir extrême dans tous les
travaux que l’on entrepend pour vous; et que je ne
trouve que du travail et de la peine dans le repos
même que l’on ne prend point en vous.

Donnez-moi la grâce, ô mon Dieu! d’élever mon
cœur vers vous par de fréquentes et ferventes aspi
rations, et de reconnaître mes défauts avec une dou

leur accompagnée d’une sincère résolution de xn’en
corriger.

Faites que je sois humble sans dissimulation, que
je sois gai sans être trop libre, que je sois triste sans
être abattu, que je sois grave sans être lent, que je
sois prompt sans être léger, que je sois véritable sans
être imprudent, que je vous craigne sans me porter
au désespoir, que j’espère en vous sans entrer dans
une confiance présomptueuse, que je sois chaste ,
que je reprenne mon prochain sans m’abandonner
à la colère, que je l’aime sans user de déguisement,
que je l’édifie par mes paroles et par mes exemples
sans en tirer vanité, et que je sois obéissant sans me
servir d’excuse et de réplique , et que je sois patient
sans inc laisser aller aux murmures. Donnez-moi, ô
mon divin Jésus! un cœur si attentif et si vigilant,
que nulle vaine et curieuse pensée ne le puisse dé
tourner de vous; un cœur si généreux et si invin
cible, que nulle persécution ne lui puisse ôter la con
fiance qu’il a en vous; un cœur enfin si dégagé de
tout, que nul plaisir sensuel, quelque violent qu’il
soit, ne le puisse faire sortir du chemin qui mène
à vous. Accordez-moi, ô mon Dieu! une lumière par
laquelle je vous connaisse, une vigilance par laquelle
je vous cherche, une sagesse par laquelle je vous
trouve, une conduite par laquelle je vous plaise, une
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persévérance par laquelle je vous possède parfaite
ment; faites, ô mon Sauveur! que je participe à vos
souffrances et à vos douleurs par les travaux de la
Pénitence, que j’use de vos bienfaits en ce monde
par l’assistance de votre grâce, et que je jouisse de
votre félicité dans le Ciel par la communication de
votre gloire. Ainsi soit-il.

Amende honorable au Très-Saint-Sa

crement de l’Autel.

O Jésüs, Fils du Dieu vivant, Yerbe incarné,
Pontife éternel, Hostie sans tache, promise et fi
gurée par tous les anciens sacrifices, Victime seule
digne de Dieu, seule capable d’apaiser sa justice
et d’effacer les péchés du monde ! nous vous adorons
réellement et substantiellement présent sous les
voiles de ce Sacrement ineffable , que vous nous
avez laissé en retournant à votre Père céleste, pour
conserver la mémoire de vos merveilles dans l’ac

complissement des Mystères de notre rédemption,
pour être le sceau de la nouvelle alliance, et le gage
inestimable de votre amour pour les hommes. Hum
blement prosterné devant le Trône de votre grâce,
nous osons vous faire Amende honorable et répara
tion solennelle , pour l’incrédulité et les blasphèmes
des infidèles, des hérétiques et des impies , et pour
toutes les irrévérences, sacrilèges et profanations
dont nous pourrions nous-mêmes être coupables,
et qui se commettent tous les jours, en tant de ma
nières, contre votre auguste et adorable Sacrement.
Pain vivant, descendu du Ciel, préservez-nous de
l’horrible attentat des communions indignes , qui
nous feraient trouver la condamnation et la mort
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dans la source de la grâce et de la •vie. O Mystère de
bonté! ô signe d'unité! ô lien de charité! faites que
les enfans de la foi, qui ne sont tous ensemble qu’un
seul corps, en participant tous à un même pain, qui
est votre chair sacrée, n’aient aussi en vous qu’un
même esprit et un même cœur. Puissant et charitable
Médiateur, offrez à votre divin Père leurs hom

mages , leurs actions de grâces , leurs larmes et leurs
désirs, pour qu’ils puissent rendre, par vous, en
vous et avec vous, le culte qui est dû à sa souve
raine Majesté. Sagesse éternelle qui daignez faire
vos délices d’habiter parmi les enfans des hommes,
embrasez tous les cœurs de l’amour de votre divin

Sacrement; qu'il soit administré avec fidélité et res
pect , reçu avec une foi vive et une tendre dévotion,
visité avec un continuel empressement, prêché avec
un zèle infatigable , reconnu et adoré de toutes les
Nations delà terre; que l’onction de votre grâce nous
y fasse chercher la lumière dans nos doutes, le re
mède dans nos infirmités, la force dans nos lan
gueurs, la consolation dans nos peines, et des armes
victorieuses contre les ennemis de votre gloire et de
notre salut; que nous n’ayons d’autre joie dans le
désert de cette vie, que de goûter cette manne déli
cieuse, ni d’autre douleur que d’en être privés. O
Agneau toujours immolé et toujours vivant! don
nez-nous quelque part à votre état d’hostie , par la
destruction des œuvres du péché , par l’esprit d’une
sincère pénitence, par un entier renoncement à tous
les désirs du siècle, et par une dépendance absolue
de votre adorable volonté. Munissez-nous, au sortir
de cet exil, de ce céleste Viatique, qui nous con
duise, par une sainte mort, à notre bienheureusa
Patrie.
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Dans l’attente de la manifestation de votre gloire
et de la consommation de vos miséricordes, nous di
rons incessamment:

Loué et adoré soit a jamais le Très-Saint-Sacre-

ment de l’Autel. Ainsi soit-il.

Prière pour la veille du jour où Von se
dispose à gagner les Indulgences.

Pour me disposer, ô mon Dieu! au bienfait que

j’espère de recevoir demain, par l’indulgence que
vous voulez bien m’accorder, je viens ici répandre
mon cœur en votre sainte présence, et repasser
dans l’amerIunie de mon ame les années d’une vie

passée dans l’égarement et l’oubli de mes devoirs;
d’une vio qui n’aurait dû être consacrée qu’à votre
service, mais dont la plus grande partie n’a été
employée qu’à vous offenser. C’est sons ce rapport,
ô mon Dieu ! que j’ai besoin de pardon, d’indul
gence et de miséricorde!

Si les trésors de votre Eglise pouvaient, par im
possible. diminuer, je serais, hélas! seul capable
de les épuiser, tant j’ai commis de péchés, et tant
je suis redevable à votre justice par les dettes que
j’ai contractées envers elle!

J’en ressens de la douleur, il est vrai, mais elle

n’est pas assez vive : faites donc, Seigneur, qu’elle
soit telle qu’elle doit être, qu’elle soit au-dessus
de tout, qu’elle s’étende à toutes mes iniquités,
qu’elle soit surnaturelle dans son principe et dans
ses motifs, qu’elle soit surtout accompagnée des plus
fermes et des plus sincères résolutions Formez-la en
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moi et avec moi, cette douleur, afin qu’en en produi
sant les actes, mon cœur en soit véritablement pénétré,
et qu’il soit entièrement converti.

Vous tendez à tous, ô mon Dieu! les bras de

votre miséricorde; votre Eglise offre et dispense
à tous les richesses spirituelles dont elle est dé
positaire; mais il en est peu qui en profitent, parce
qu’il y a peu de véritables conversions. Or il en
sera de moi, comme de tant d’au 1res, ô Sauveur
de mon ame! si vous ne jetez sur elle un regard
de compassion : ayez donc égard à ses gémissemens
et à ses larmes. Rendez-lui la vie, et attachez-la si
fortement à vous, que rien ne soit plus capable de
l’en séparer. Ainsi soit-il.

Récitez le psaume Miserere ou le Chapelet.

Prière pour le jour même où Von doit
gagner VIndulgence.

Prosterné aux pieds de vos autels, ô mon Dieu!
uni à mon Sauveur Jésus- Christ, que j’adore comme
une Victime exposée et immolée à votre gloire, je
viens vous rendre grâce de vos bontés, et exalter

vos miséricordes envers moi. Qu’elles sont grandes,
ô mon Dieu! et combien elles sont dignes de toute
ma reconnaissance!

Non content de me pardonner l’injure que je vous
avais faite, ô mon Père ! vous me rendez votre
amitié. Non content de me remettre la peine éter

nelle qui m’était due, après avoir encouru votre
disgrâce, votre bonté est si grande, que vous voulez
encore vous relâcher des droits de votre justice, en

me remettant la peine temporelle qui me restait
à subir pour mes péchés.
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C’est pour cela que vous ouvrez les trésors de

votre Eglise en ma faveur ; que vous voulez m’ap
pliquer, d’une manière si libérale, les mérites de
la Passion et de la Mort de Jésus-Christ, votre cher

Fils; que vous me faites part aussi des mérites
surabondans de la sainte Vierge sa Mère, et de
tous les Saints. Heureux, ô mou Dieu! si je ne
mets point d’obstacle à vos libéralités! Heureux
si, parfaitement contrit et repentant de mes péchés,
je suis en état de jouir de vos faveurs dans toute
leur étendue! C’est une vérité de foi, que vous
avez laissé à votre Eglise le pouvoir des indul
gences; vous êtes fidèle dans vos promesses : nous
n’avons donc rien à craindre de votre part, ô Dieu
de bonté! Or, votre Eglise nous accordant le bienfait
de cette indulgence, c’est donc vous-même qui nous
l’accordez par le ministère de votre épouse. Mais
si nous n’avons rien à craindre de votre part,
Seigneur, nous avons tout à appréhender de nous-
mêmes et de nos dispositions. Suppléez donc, je
vous en conjure, à ce qui me manque.

Je m’unis en esprit aux larmes, aux gémisse-
rnens, aux mortifications, aux travaux, aux souf

frances de la sainte Vierge, de tous les Saints ,
et surtout à l’agonie, aux délaissemens et au sa
crifice de Jésus-Christ, mon Sauveur, en qui et
par qui toutes les satisfactions et les bonnes œuvres

des Saints sont acceptées. Je renouvelle ici à vos
pieds, ô mon Dieu! tous les sentimens de haine

que j’ai conçus pour le péché. Je réitère tous les
bons propos que j’ai formés (en particulier tels et
tels). Je vous offre de nouveau les résolutions que
j’ai prises; et quoique j’espère d’avoir gagné les
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indulgences, je n’en aurai que plus de zèle pour
venger sur moi votre justice offensée par mes pé*
chés, pour expier ma tiédeur par une vie fervente;
mon orgueil et ma sensibilité, par l’humilité; mes
impatiences, par la douceur; mes froideurs pour
le prochain, par la charité; mes délicatesses, par
la mortification; tant d’attachement à mon propre
sens, par l’obéissance et la soumission; l’amour

des plaisirs et des satisfactions de la vie, p^r l’amour
de la Croix et une soumission pleine et entière à
votre volonté sainte. Confirmez, Seigneur, je vous
en prie, ce que vous avez daigné opérer en moi
par votre grâce; achevez ce que vous avez bien
voulu commencer; et, pour entrer plus particuliè
rement dans les vues de ceux à qui vous avez
confié la dispensation des trésors de votre Eglise,
je vous prie pour la conversion des pécheurs et la
persévérance des justes; pour l’union, la paix et la
concorde entre les Princes chrétiens; la propaga
tion et l’exaltation de la foi catholique; l’extirpa
tion des hérésies, la fin des schismes, et pour la
cessation des fléaux qui nous affligent. Je vous
prie également pour notre Saint-Père le Pape, pour
notre Evêque et tous les Pasteurs; pour le Roi et
tous ceux qui partagent son autorité; pour le Royaume
et les différens besoinsde l’Etat; pour toute l’Eglise
militante et souffrante. Enfin, je vous demande avec
instance, ô mon Dieu! que tous les hommes vous
connaissent, vous aiment et vous glorifient sur la
terre et dans l’éternité. Jinsi soit-il.

{Il faut réciter ici dévotement cinq fois le Pater
et l’Ave, Maria.)






